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			Ce livre est la transcription des conversations entre Gary Douglas, le Dr Dain Heer et les participants d’un séminaire Access Consciousness de 7 jours qui a eu lieu dans un lieu magnifique en Nouvelle-Zélande.


			Les séminaires Access Consciousness de 7 jours ne sont accessibles que sur invitation et sont facilités par Gary Douglas 3 fois par an dans de merveilleuses parties du monde. Pour être invité, il faut avoir participé au moins une fois en personne à l’une des classes Access Consciousness intitulée Choix des possibilités. Ces séminaires ne sont ni structurés ni préparés. Ils ne suivent aucune règle ni aucun format particulier. Gary discute avec les participants et crée des processus verbaux selon les sujets qui sont abordés. Tout est accueilli. Aucune question n’est refusée. Aucun sujet n’est tabou. Cette classe te donne l’opportunité d’explorer en détail, en profondeur et avec une honnêteté décapante, qui tu es, ainsi que les possibilités infinies d’expansion disponibles. Il n’existe aucune autre classe de ce genre ailleurs dans le monde. Cette expérience unique a le pouvoir de changer ta vie.


			(Le nom des participants a été remplacé par des initiales qui n’ont rien à voir avec leurs véritables identités.)


		









		

			
PRÉFACE


			Dans les conversations qui suivent, tu découvriras peut-être des mots ou des concepts nouveaux pour toi. La plupart d’entre eux sont repris dans un glossaire à la fin de ce livre.


			Tu y trouveras aussi la formule de déblayage que nous utilisons dans Access Consciousness. Ce raccourci verbal s’adresse directement aux énergies qui créent des limitations et des contractions dans ta vie. Quand tu la liras pour la première fois, il est possible que cela semble ne faire aucun sens et que cela te tourne la tête. C’est le but. Ce raccourci verbal a été conçu pour que tu lâches le mental et que tu te connectes ainsi à l’énergie de chaque situation.


			Cette formule de déblayage s’adresse aux barrières et énergies limitantes qui nous empêchent d’avancer et de nous développer comme nous le souhaiterions.


			La formule de déblayage d’Access Consciousness est :


			« Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds. » Vous en trouverez l’explication à la fin de ce livre.


			Tu peux choisir ou non d’utiliser cette formule de déblayage ; je n’ai pas de point de vue particulier à ce sujet, mais je t’invite à l’essayer et à découvrir ce qui se passe.
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			QU’EST-CE QUE LA PHÉNOMÉNANCE ?


			Gary : Bienvenue à toutes et à tous. J’adore la Nouvelle-Zélande, car l’eau y est bonne – et il y en a beaucoup ! J’aime le fait qu’il n’y ait pas de serpents et que nous soyons dans ce lieu merveilleux durant les 7 prochains jours.


			Je ne sais pas si vous l’avez remarqué, mais la sensation de paix ici est normalement celle que nous atteignons à la « fin » des 7 jours, pas au début. C’est comme si la terre était retournée exactement là où nous étions la dernière fois que nous sommes venus. Elle résonne avec nous exactement comme nous en avons besoin. Cette sensation de paix est ce sur quoi vous devez vous concentrer ici. C’est ce que vous devez ressentir et ramener avec vous afin de le faire grandir dans le reste du monde… simplement parce que vous en avez la possibilité.


			Il y a quelque temps, Dain et moi explorions ce que nous pouvions faire pour changer la situation à Fukushima, où, selon certaines sources, dix fois plus de produits radioactifs sont relâchés dans la mer que ce qui est annoncé. Alors que nous explorions comment créer quelque chose de plus expansif, nous avons décidé d’inviter tous les gens d’Access à travers le monde à contribuer simultanément sur un plan énergétique.


			À l’époque, Dain était à Melbourne et moi à Los Angeles. Je pensais avoir bien compris l’heure que nous nous étions fixée, mais je me suis trompé et nous n’avons donc pas travaillé simultanément. Dain était furieux. Il avait envie de me tuer tellement il était fâché contre moi.


			Dain : Non, je voulais le tuer « après » avoir quitté Access. Je n’étais pas juste fâché. C’était bien plus que cela ; c’était : « Je suis furieux et je m’en vais ! Salut ! » Je ne me souviens pas d’avoir jamais été aussi furieux. J’étais aussi très malheureux et après un certain temps, j’ai fini par appeler Gary et je lui ai dit : « J’ai besoin de ton aide s’il te plaît, parce que ce qui se passe entre nous est insupportable. » Gary m’a demandé : « Qu’ai-je fait de mal ? »


			Après avoir considéré attentivement les choses, je lui ai dit : « Waouh ! En fait, je réalise que tu n’as rien fait de mal. Je crois qu’il faut que je dépasse quelque chose que je n’ai pas été capable de dépasser auparavant. » Gary m’a demandé : « Qu’est-ce que tu n’es pas ? Que ne fais-tu pas ? » Et nous avons exploré cela ensemble. Il m’a demandé : « Est-ce en lien avec la création ? » et ensuite il m’a dit : « Attends ! C’est bien plus grand que cela. Tu n’es pas un phénomène. Tu n’es pas prêt à être le phénomène que tu es. » Quand il a dit cela, j’ai entendu « phénoménance ».


			Gary : Et quand Dain a dit « phénoménance », j’ai dit « Oui ! C’est cela ! » Au lieu d’être la phénoménance, au lieu d’être phénoménaux sur la planète Terre, nous continuons à essayer de créer de la même façon que les autres.


			Par exemple, un jour, j’ai remarqué que je disais : « J’ai besoin de 100 millions de dollars pour accomplir tout ce que je veux faire. Où est ma mine d’or ? Où est ma mine de diamants ? Où est mon puits de pétrole ? » Et ensuite je me suis dit : « Attends une seconde ! Tout ça, ce sont des solutions que cette réalité utilise pour créer de l’argent. Et si quelque chose d’autre était possible pour créer de l’argent ? » Et cette autre possibilité existe ! C’est la « phénoménance ». Je suis tellement heureux que Dain se soit fâché avec moi. S’il ne l’avait pas fait, nous ne l’aurions pas découverte et cela aurait amoindri le choix des possibilités dans le monde.


			La « phénoménance » est la capacité de créer quelque chose qui va tellement au-delà de cette réalité que l’on considère que c’est un phénomène, quelque chose de phénoménal, quelque chose qui ne correspond pas à la réalité de qui que ce soit d’autre.


			Vous devez être prêts à être un phénomène. Vous devez être prêts à être phénoménaux – ce qui veut dire que vous devez être prêts à dire et à faire des choses qui marchent et vont au-delà de votre compréhension. Je ne parle pas d’avoir une vie extraordinaire – une vie avec toutes les choses ordinaires plus quelques trucs en plus. Je veux atteindre ce qui est phénoménal. Ce qui est au-delà de cette réalité. Voilà ce dont nous allons parler durant ces 7 prochains jours : la « phénoménance ».


			La « phénoménance » c’est aller au-delà de l’ordinaire et de l’extraordinaire (ce qui est en extra de l’ordinaire) dans quelque chose que personne ne comprend ni ne connaît dans cette réalité. Lorsque vous êtes cela, vous devenez des créateurs. Vous devenez la « phénoménance » d’une possibilité différente.


			Ne vous est-il jamais arrivé de créer quelque chose qui soit au-delà de la réalité des gens, tout en continuant à fonctionner comme si vous étiez ordinaire ? Êtes-vous vraiment doués pour l’ordinaire ?


			Si vous choisissez vraiment la « phénoménance », vous perdrez tout ce qui est considéré comme normal dans cette réalité. Votre normalité disparaîtra et tout ce qui vous restera sera une extrême puissance. Voilà le choix qui vous est offert.


			Pour être et fonctionner en tant que « phénoménance », vous devez sortir du temps, des dimensions et de la réalité. Vous devez créer votre vie en dehors de ces choses pour être dans l’instant, à la lisière créative des glorieuses possibilités.


			Les choses les plus incroyables peuvent alors survenir dans votre vie. Vous pouvez faire ce que vous pensiez ne jamais être possible. Les choses commencent à vous parler et, lorsque vous demandez : « Qu’est-ce qui est vraiment possible ici ? », tout un nouveau monde va s’offrir à vous. L’Univers entier désire être une contribution pour vous. Le monde veut contribuer et vous donner tout ce que vous désirez. Mais vous ne demandez pas.


			Qu’avez-vous rendu de si vital à ne jamais posséder la « phénoménance » qui vous empêche d’être ? Tout cela, fois un dieulliard1, allez-vous le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			PN : Pourquoi dis-tu « posséder la phénoménance » ?


			Gary : Posséder la « phénoménance », c’est exiger de toi de la contrôler et de la posséder totalement, peu importe ce qu’elle est – et tu ne toléreras rien d’autre que cela. C’est cela posséder.


			Qu’avez-vous rendu de si vital à ne jamais posséder la « phénoménance » qui vous empêche d’être ? Tout cela, fois un dieulliard, allez-vous totalement le détruire et le décréer ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			La « phénoménance » est la capacité de créer quelque chose qui va tellement au-delà de cette réalité que l’on considère que c’est un phénomène, quelque chose de phénoménal, quelque chose qui ne correspond pas à la réalité 
de qui que ce soit d’autre.


			ÊTRE SOI


			Aucun de vous ne sait vraiment ce que signifie être. Vous pensez qu’être veut dire « ne rien faire ». Non. Quand vous êtes vraiment, vous pouvez tout accomplir et tout choisir.


			Qu’avez-vous rendu de si vital à ne jamais posséder la « phénoménance » qui vous empêche d’être ? Si vous viviez vraiment dans l’être, choisiriez-vous de faire des choses qui détruisent votre vie ou la rendent plus dure et plus difficile ? Non. Alors pourquoi continuez-vous de faire ce choix ? Coucou ! Coucou ! Coucou !2


			Tout cela, fois un dieulliard, allez-vous le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			L’Univers entier désire être une contribution pour vous.
Le monde veut contribuer et vous donner 
tout ce que vous désirez,
mais vous ne demandez pas.














			

				

					1. Un dieulliard : un nombre immensément grand.


				


				

					2. En référence au son produit par les coucous des horloges suisses, signifiant que nous n’avons pas plus de cervelle qu’eux.
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			GLORIEUSES POSSIBILITÉS


			Gary : Le choix des glorieuses possibilités, c’est la façon dont l’univers peut contribuer et vous permettre de créer quelque chose que vous ne saviez pas être possible. Vous, en tant qu’être infini, avez accès à un choix infini, une infinité de questions, une infinité de possibilités, une infinité de contributions, mais vous rejetez ce cadeau. Si quelqu’un suggère quelque chose qui ne correspond pas à votre réalité, vous le rejetez. Si quelque chose n’est pas exprimé comme vous le voulez, vous ne le laissez pas entrer dans votre réalité. Vous dites : « Il faut que cela soit dit exactement comme je veux l’entendre. » Votre besoin selon lequel les choses dites doivent être exactement comme vous voulez les entendre vous empêche de recevoir les glorieuses possibilités qui sont constamment disponibles. Vous n’êtes pas prêts à entendre les choses de la façon dont elles viennent à vous. Vous rejetez les possibilités lorsque vous dites : « Eh bien, ce n’était pas ce que je croyais. »


			Quand une possibilité surgit dans ma vie, je dis :


			–	Waouh, cela arrive d’une façon totalement différente de celle que j’avais imaginée !


			–	Quoi d’autre est possible ?


			–	Que puis-je choisir au-delà de cela ?


			–	Et que puis-je choisir d’autre grâce à cela ?


			Les glorieuses possibilités nous invitent à reconnaître la bénédiction que sont le choix et le cadeau que nous sommes en étant dans la question. Lorsque vous activez ces deux capacités, vous créez de multiples possibilités.


			ND : Je suis plutôt à l’aise quand les choses n’arrivent pas de la façon dont je pensais qu’elles allaient arriver. Je ne comprends pas comment je rejette les possibilités en faisant cela.


			Gary : « Plutôt à l’aise » veut dire « J’accepte les choses qui arrivent différemment, mais je ne les accepte pas complètement » ou « Je les rejette un peu ». Demande plutôt : « Quelles possibilités ai-je ici que je n’ai jamais considérées ? » Sois encore plus dans la question.


			Tu aimes aller dans des conclusions et des réponses, savoir que tu vas bien faire, que quelque chose va marcher exactement comme tu veux. Tu as tendance à décider de comment les choses doivent se présenter au lieu d’être dans la question : « Qu’est-ce qui est possible ici ? »


			C’est ainsi que la plupart d’entre vous bousillent leur vie. Vous cherchez la conclusion plutôt que de poser une question qui créerait une possibilité que vous n’avez jamais choisie ou même considérée.


			Vivez-vous votre vie selon votre réalité ou selon la réalité de quelqu’un d’autre ? Lorsque vous vivez selon la réalité de quelqu’un d’autre, vous ne donnez pas la possibilité à ce qui ne correspond pas à sa réalité d’entrer dans votre champ de conscience – ce qui veut dire que vous n’avez pas accès au choix total. Vous devez être prêts à avoir le choix sur la totalité des possibilités, sans avoir aucun point de vue sur la façon dont cela doit arriver. Et vous devez être prêts à ne plus jamais avoir raison.


			La bénédiction des possibilités,
c’est la possibilité de vivre des choses 
que tu n’as même jamais envisagées.


			LA DIFFÉRENCE ENTRE POSSIBILITÉS ET POTENTIALITÉS


			Le plus grand cadeau qui vous est offert est la bénédiction des possibilités. Les glorieuses possibilités ne sont jamais fondées sur quoi que ce soit. Elles requièrent simplement d’être ouvert au choix d’une nouvelle possibilité en posant la question de ce qui peut être créé au lieu d’être dans la conclusion de ce qui devrait être créé. Le potentiel, c’est ce que tu penses qui va ou pourrait arriver parce qu’autre chose arrive.


			KS : Est-ce qu’un potentiel est toujours une conclusion ?


			Gary : Oui. Un potentiel est toujours une conclusion. Si tu dis : « Cet investissement a un bon potentiel », tu as déjà conclu que tu connais son potentiel. Tu as décidé qu’il est bon – mais tu n’as aucune idée de ce qui pourrait être possible si tu choisissais quelque chose d’encore plus grand. D’autres choses que tu n’as pas envisagées pourraient arriver.


			Imaginons que tu investisses dans une action. Tu penses que cette action est liée à une mine d’or. En fait, il s’avère que la mine d’or a été vendue et que le produit de cette vente a été investi dans quelque chose qui va révolutionner la façon dont les voitures sont conçues. La possibilité d’une avancée technologique dans la production automobile est bien plus grande que le potentiel de la mine d’or.


			Lorsque tu puises dans l’énergie des possibilités, il y a toujours quelque chose de plus grand que ce que le potentiel peut t’offrir.


			PR : Tu as parlé de l’énergétique des limitations – et de la façon dont on nous l’impose subtilement et comment nous faisons nos choix à partir de cela. Comment peut-on s’en défaire ?


			Gary : Pour te défaire de l’énergétique des limitations, tu dois regarder les possibilités – pas les potentiels. Ne t’a-t-on jamais dit que tu n’étais pas à la hauteur de ton potentiel ? On me l’a dit huit mille fois et cela me rendait furieux. Qu’est-ce que cela pouvait bien vouloir dire ? Je n’arrivais jamais à comprendre ce que ça signifiait ! Je ne pense pas que tu ne vives pas à la hauteur de ton potentiel. Je pense que tu ne choisis pas les possibilités qui se présentent à toi.


			Personnellement, je vis ma vie à partir de :


			–	Quelle possibilité pourrais-je choisir ici qui créerait quelque chose de plus grand que tout ce que j’ai créé auparavant ?


			–	Qu’est-ce qui est possible que je n’ai encore jamais considéré ?


			–	Qu’est-ce qui est possible et tellement au-delà de cette réalité que personne d’autre n’a pu encore y accéder ?


			CHOISIR LA POSSIBILITÉ


			PR : Donc tu choisis de voir les possibilités ?


			Gary : Il ne s’agit pas de voir les possibilités. Il s’agit de les choisir, même si tu ne sais pas à quoi elles ressemblent. Les possibilités sont fondées sur l’énergie que tu perçois, pas sur la vision que tu peux recevoir. Lorsque tu cherches à voir ce qui sera possible, tu cherches le potentiel, pas la possibilité. Tu persistes à vouloir voir à quoi la vision va ressembler. Tu passes ta vie à te forcer à essayer d’utiliser ta vision comme outil de création. Une possibilité n’est pas une vision forcée. C’est une conscience qui passe à travers tout ton corps.


			LM : Que faudrait-il pour que je devienne conscient des possibilités invisibles ?


			Gary : Sont-elles effectivement invisibles ? Ou ne sont-elles tout simplement pas choisies ? Tu penses qu’elles sont invisibles parce que tu ne les perçois pas en tant que possibilités. Tu es toujours prêt à voir le potentiel des choses, n’est-ce pas ?


			LM : Oui.


			Gary : Tu dois aller au-delà de voir le potentiel. Demande : « Quelles sont les possibilités que je n’ai encore jamais considérées ? »


			Une possibilité n’est pas une vision forcée.
C’est une conscience qui passe à travers tout ton corps.
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			LA PHÉNOMÉNANCE DE L’ARGENT


			PR : Dain et toi parlez de l’argent en tant qu’outil pour créer quelque chose de meilleur. Peux-tu en parler sous l’angle de la phénoménance de l’argent ?


			Gary : La phénoménance de l’argent consiste à reconnaître que l’argent peut être utilisé pour créer une réalité différente – sans avoir besoin que les autres comprennent, voient ou suivent ce que tu fais.


			DT : J’ai d’abord cru que la phénoménance de l’argent concernait le montant d’argent qu’il est possible d’avoir. Mais ce n’est pas cela. C’est la possibilité que l’argent peut créer et générer.


			Gary : Oui, c’est la possibilité que l’argent peut créer et générer. Un jour, je déjeunais à Los Angeles. Quelqu’un m’a donné 4 000 dollars. Je les ai mis dans ma poche et j’ai réalisé, seulement après avoir quitté le restaurant, que l’argent était tombé sur le canapé sur lequel nous étions assis. J’ai appelé le restaurant et ils m’ont répondu : « Oui, nous avons trouvé de l’argent sur le canapé. Combien y avait-il ? Nous voulons être certains qu’il s’agit du même montant. » ND est allé le récupérer et je lui ai dit : « Donne 400 dollars à la femme qui a trouvé l’argent. » C’était 10 % du montant en remerciement. La femme était abasourdie quand ND lui a donné ce montant.


			RR : Je ferais la même chose. Je ne vois pas en quoi c’est phénoménal.


			Gary : Il y a des années de cela, j’ai trouvé 2 000 dollars que quelqu’un avait perdus. Et le type m’a donné 20 dollars pour les lui avoir rendus. Je lui ai dit : « Vous savez quoi ? Ce n’est pas comme ça qu’on apprécie le fait que quelqu’un ait été honnête. Ce n’est pas le genre de cadeau qui encourage les gens à être honnêtes. » La plupart des gens considèrent que c’est un dû que vous leur rendiez ce qui leur appartient ou ce que vous leur devez. J’étais prêt à donner à cette femme 400 dollars. La phénoménance de l’argent, c’est reconnaître comment l’argent peut changer les choses. La plupart des gens utilisent l’argent pour créer un résultat pour eux-mêmes. Ils créent un business pour générer des profits. Ils n’utilisent pas l’argent pour créer une réalité différente.


			La phénoménance de l’argent, c’est reconnaître comment l’argent peut être utilisé pour créer une réalité différente.


			L’ARGENT EST UN OUTIL POUR CRÉER QUELQUE CHOSE DE PLUS GRAND


			Si vous avez un point de vue du genre « Mon partenaire ne gagne pas assez d’argent. Il faut qu’il en gagne plus », fonctionnez-vous à partir de la phénoménance ? Ou bien, fonctionnez-vous à partir de cette réalité ? À partir de cette réalité ! Est-ce une question quand vous dites : « Il ne gagne pas assez d’argent ? » Non ! Une question, ce serait : « Comment puis-je l’aider à gagner beaucoup plus d’argent qu’il ne l’a cru possible jusqu’à présent ? » ou bien « Comment puis-je créer tellement plus que lui afin que cela l’inspire à créer plus ? » Si vous créez plus, cela inspire les gens. N’essayez pas de forcer les autres à faire des choses. Créez plus qu’ils ne le font et ils se diront : « Il faut que j’aie plus. »


			« Il n’en fait pas assez », « Elle n’en fait pas assez », « Ils n’en font pas assez », « Ils ne contribuent pas assez », « Ils ne font pas assez ceci, ils ne font pas assez cela. » Ceci n’est pas la phénoménance. Ça, c’est la folie de cette réalité. Avez-vous remarqué que cette réalité est complètement folle ? Si vous êtes la phénoménance, vous pouvez dépasser cette réalité avec beaucoup d’aisance. C’est là que j’ai envie de vous emmener. C’est mon objectif. Si vous l’atteignez, super, et sinon… eh bien, vous pouvez toujours aller travailler chez McDonald’s.


			Quand mes enfants étaient petits et ne voulaient pas aller à école, je leur disais : « Pas de problème. Vous pouvez toujours aller travailler chez McDonald’s », et ils me répondaient : « Jamais je n’irai travailler chez McDonald’s ! » La simple idée d’aller travailler là-bas suffisait à les faire aller à l’école et à les inciter à faire en sorte que les choses fonctionnent.


			Qu’avez-vous rendu de si vital à ne jamais posséder la phénoménance de l’argent qui vous maintient dans le pauvre et pathétique « Oh mon Dieu, j’aimerais tellement en avoir » ? Tout cela, fois un dieulliard, allez-vous le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			Et s’il ne s’agissait pas de dire « Avant, j’avais de l’argent » ou « Un jour, j’aurai de l’argent », mais de demander :


			« Qu’est-ce je peux faire maintenant pour créer tout l’argent que j’aimerais avoir ? » Personnellement, je fonctionne ainsi. Suis-je totalement satisfait des sommes d’argent que je reçois ? Jamais. Pourquoi ? Parce qu’il y a toujours de la place pour plus. J’ai une énorme capacité pour plus.


			Vous pouvez avoir une vie extraordinaire mais pas une vie phénoménale si vous ne créez pas quelque chose qui dépasse ce que tout le monde peut voir.


			Qu’avez-vous rendu de si vital à ne jamais posséder la phénoménance de l’argent qui vous empêche de créer au-delà de cette réalité ? Tout cela, fois un dieulliard, allez-vous le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			PR : Je n’ai pas de problèmes d’argent en général, mais mes rentrées d’argent sont devenues très bizarres à l’approche de cette classe. De quoi s’agit-il ?


			Gary : Quand les autres ne sont pas prêts à changer, cela peut affecter tes flux d’argent. Leur résistance au changement peut affecter tes propres flux ; c’est un peu comme si tout le monde freinait tellement fort que l’on se retrouve dans un embouteillage. Si tu es à Los Angeles ou à Houston et que tu roules vite, si quelqu’un freine brutalement devant toi, tu n’as pas d’autre choix que de freiner toi aussi si tu ne veux pas lui rentrer dedans.


			PR : Que peut-on faire si l’on a quelqu’un comme cela dans sa vie ?


			Gary : Passe par-dessus. Crée au-delà de lui. Demande : « Comment puis-je outrecréer le besoin de cette personne de maintenir les choses telles qu’elles sont ? » Outrecréer le besoin de quelqu’un de maintenir les choses telles qu’elles sont est le cadeau que tu es. C’est la phénoménance que tu es quand tu es véritablement toi. Les gens ne peuvent pas maintenir leurs systèmes de freinage en place si tu es prêt à être la totalité de ce que tu es, parce que tu passeras tout simplement au-dessus d’eux. Tu ne les remarqueras même pas. Tu continueras simplement à avancer.


			Outrecréer le besoin de quelqu’un qui veut maintenir 
les choses telles qu’elles sont est le cadeau que tu es.
C’est la phénoménance que tu es quand tu es toi.


			REJETER L’ARGENT


			MP : J’ai créé pas mal d’argent la semaine dernière, mais ce n’était pas au travers de mon business Access. Quand j’ai reçu l’argent, je me suis dit : « Ah ! super » Mais si j’avais gagné autant d’argent avec mon business Access, j’aurais trouvé cela génial et cela m’aurait rendu super-heureux.


			Gary : Pourquoi n’étais-tu pas heureux d’avoir été capable de créer cet argent ? Personnellement, je me fiche de savoir d’où il vient, du moment que je le crée.


			MP : Je sais, c’est ridicule.


			Gary : Tu as tendance à rejeter l’argent.


			PN : Aurais-tu un processus pour « défaire » le rejet de l’argent ?


			Gary : Qu’as-tu rendu de si vital à rejeter l’argent qui fait que tu évites absolument de le créer ? Tout cela, fois un dieulliard, vas-tu le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			Sais-tu pourquoi tu rejettes l’argent ? Tu essaies de prouver que tu n’en as pas besoin. C’est de la supériorité. Beaucoup d’entre vous font cela. Vous rejetez l’argent et ensuite vous travaillez très dur pour en avoir afin de prouver que vous pouvez en avoir quand vous le voulez. Je suis heureux de voir que certains parmi vous réalisent combien cela n’a aucun sens. Vous vous demandez pourquoi je dis : « Coucou !


			Coucou ! Coucou ! ». C’est parce que vous n’êtes pas plus malins que les oiseaux des horloges suisses.


			Tout cela, fois un dieulliard, allez-vous le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			Ne sommes-nous pas miraculeux ? C’est un véritable miracle que vous ayez réussi à faire tout ce que vous avez fait, vu l’ardeur avec laquelle vous vous sabotez afin d’être certain de vous prouver à vous-même que vous êtes suffisamment puissant pour avoir ce que vous voulez, sans avoir tout ce que vous désirez vraiment de façon instantanée. Vous voulez une vie dure – mais la seule chose qui doit être dure, c’est le pénis.


			MP : Y a-t-il quelque chose en dessous de tout cela qui maintient cette limitation en place ? Cela fait des années que j’en suis conscient.


			Gary : C’est parce que tu t’en fiches.


			MP : Que je me fiche de l’argent ou que je me fiche de tout ?


			Gary : Que tu te fiches de l’argent et que tu te fiches de tout.


			MP : C’est bien ou ce n’est pas bien ? Ou c’est juste que je m’en fiche ?


			Gary : C’est un choix. La question à se poser est : « Que crée ton choix ? »


			MP : Eh bien, cela ne crée pas d’aisance dans mon corps.


			Gary : Ah oui, ce truc-là ! Et pourquoi a-t-on de l’argent ? Parce que le corps a besoin d’argent. Toi, l’être infini, n’en as pas besoin.


			Qu’as-tu rendu de si vital à rejeter et à refuser l’argent qui t’empêche absolument de le créer ? Tout cela, fois un dieulliard, vas-tu le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			Que crée ton choix ?


			REFUSER L’ARGENT


			VT : Je perçois que les gens refusent l’argent parce qu’ils veulent être aimés. Il y a cette idée que les gens odieusement riches sont détestés. Les gens ne sont-ils pas prêts à recevoir de l’argent ou bien ne sont-ils pas prêts à être aimés ?


			Gary : Ils ne sont pas prêts à être aimés pour leur argent.


			VT : Je ne peux pas dire que les gens nous aient plus ou moins aimés en fonction de l’argent que nous avions ou que nous avons créé JT et moi. De toute façon, quelle importance ?


			Gary : C’est mon point de vue : « Quelle importance ? » Beaucoup de gens ne créent « pas d’argent » afin de créer la nécessité. C’est ce qui les motive. L’absence d’argent les motive à créer des choses. Et si l’absence d’argent n’était pas une motivation ? Et si en avoir était une motivation créative pour une possibilité plus grande ?


			JT : Oui, parce que, quand vous avez de l’argent, vous pouvez en créer plus.


			Gary : Et ce n’est pas seulement de l’argent que vous créez. Vous pouvez créer un changement dans le monde. Et l’important n’est pas le montant d’argent que vous avez. L’important, c’est le moment où vous savez que ce que vous avez fait va changer quelque chose. C’est pour cela que j’ai donné 400 dollars à la femme qui m’a rendu l’argent que j’avais oublié. Ça l’a époustouflée. Elle ne s’y attendait pas du tout.


			L’important, ce n’est pas le montant d’argent que vous avez.
L’important, c’est le moment où vous savez que ce que vous avez fait va changer quelque chose.


			QUE VEUX-TU CRÉER DANS LE MONDE ?


			ND : Que faudrait-il alors pour que nous choisissions d’avoir de l’argent afin de contribuer au développement de la conscience ?


			Gary : Il faut que vous sachiez ce que vous voulez créer dans le monde. Pourrais-je créer plus de ce que je voudrais vraiment voir dans le monde si j’avais plus d’argent ? Oui. C’est le point de vue à avoir. J’ai demandé : « De combien d’argent ai-je besoin pour créer toutes les choses que j’aimerais créer sur cette planète ? » C’est là que j’ai réalisé : « OK. J’ai besoin de 100 millions de dollars. »


			J’aimerais avoir 100 millions de dollars parce que cela me permettrait de finir El Lugar (du livre The Place) très rapidement. El Lugar est un lieu de séminaires et de vacances à but non lucratif que nous avons commencé à développer au Costa Rica – un endroit où les gens pourront venir pour apprendre à vivre avec l’élégance et l’abondance de la Terre sans abuser d’elle. Avec cet argent, nous pourrions le terminer en deux ans. Tout le monde nous dit : « C’est impossible de finir ce projet en moins de quatre ans. » Eh bien, c’est ce qu’on va voir ! Avec cet argent, je créerai un collège pour instituteurs. En fait, ce que je ferai, c’est en acheter un qui existe déjà et j’apprendrai aux profs à éduquer les enfants selon les standards Access. Les professeurs ainsi formés iraient ensuite dans des écoles privées qui deviendraient célèbres pour l’éducation exceptionnelle qu’elles offriraient au lieu d’être des garderies pour enfants comme c’est le cas aujourd’hui. Que pourrais-je créer d’autre ? Je créerai probablement un hôpital qui ferait les choses autrement. Une femme m’a appelé l’autre jour parce qu’elle voulait présenter les outils Access aux gens qui reviennent d’Iran et d’Irak avec des troubles de stress post-traumatique. Ils se suicident à un point tel que cela paralyse son organisation.


			J’ai dit : « Oui, fais-le. »


			Elle m’a demandé : « Combien je te dois ? »


			J’ai dit : « Rien. Signale simplement que ces outils viennent d’Access. Je me fiche du reste. »


			Pour moi, ce qui est important c’est : « Que peut-on créer dans le monde qui n’a pas encore été créé ? »


			–	Si l’argent n’était pas un problème, que feriez-vous ?


			–	Dans quoi choisiriez-vous d’investir votre temps ?


			–	Dans quoi choisiriez-vous d’investir votre énergie ?


			–	Comment pourriez-vous utiliser ce que vous avez appris afin de créer quelque chose de mieux ?


			–	Que savez-vous que les autres ne savent pas et qui pourrait créer une source différente dans le monde si vous le transmettiez ?


			UTILISER L’ARGENT POUR CRÉER AU-DELÀ DE CETTE RÉALITÉ


			JW : Comment puis-je apprendre à avoir la phénoménance de créer l’argent ?


			Gary : En utilisant ce processus :


			Qu’as-tu rendu de si vital à ne jamais posséder la phénoménance de l’argent que tu utilises pour ne jamais créer au-delà de cette réalité ? Tout cela, fois un dieulliard, vas-tu le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			Ensuite, pose la question suivante : « Que pourrais-je pratiquer maintenant qui créerait plus d’argent que je n’en ai jamais eu auparavant ? » Il faut demander : « Que puis-je pratiquer ? » Tu dois pratiquer parce que tu ne sais pas créer de l’argent. Tu veux qu’il apparaisse magiquement sur ton compte en banque.


			JW : OK, je vais pratiquer. Dans une classe, l’année dernière, tu as demandé à quelqu’un de me poser la question : « Qu’est-ce que tu détestes dans le fait d’avoir de l’argent ? » Mon mari et moi, nous nous sommes posé cette question et nous avons obtenu entre 20 et 40 points de vue différents. C’était incroyable.


			Gary : La plupart d’entre vous ne réalisent pas qu’ils ont un million de points de vue sur l’argent.


			JW : Cela m’a choquée. J’ai toujours pensé que j’étais pauvre. Grâce à toi, j’ai appris que je n’avais jamais été pauvre. C’est nouveau pour moi. Je suis prête maintenant à apprendre la phénoménance de créer l’argent.


			Gary : Si tu es prête, tu vas le créer.


			« JAMAIS ASSEZ D’ARGENT 
MAIS TOUJOURS PLUS QU’ON NE PEUT DÉPENSER »


			VT : J’aime beaucoup le processus que tu as partagé avec nous récemment. Il est vraiment très simple : « Jamais assez d’argent mais toujours plus qu’on ne peut en dépenser. » Je m’en sers depuis le jour où tu nous l’as donné.


			Gary : Il est conçu pour éliminer ton processus de réflexion, car il n’a pas de sens. Ce n’est pas un point de vue logique. Et, quand un point de vue n’est pas logique, il ne peut pas être accueilli dans un monde computationnel, défini par les gens comme ayant de la valeur. C’est un processus qui a marché pour toi, n’est-ce pas ? Tu as plus d’argent.


			VT : Oui. Je n’y pense pas. Je le fais tout simplement.


			ND : Nous sommes tous des créateurs phénoménaux. Comment se fait-il que nous n’ayons pas des millions en banque ?


			Gary : Parce que vous ne vous y êtes jamais vraiment intéressés. Avoir des millions ou des milliards de dollars n’a jamais été votre critère d’existence ou de création. Et si vous pouviez avoir cela et tout le reste ? Ce n’est pas « ceci ou cela ». L’argent fait partie des choses que vous pouvez ajouter à votre vie.


			ET SI L’ARGENT ÉTAIT UN FACTEUR CRÉATIF D’UNE POSSIBILITÉ PLUS GRANDE ?


			TS : Quand tu as évoqué la création d’un nouveau genre d’hôpital, j’ai pensé aux hôpitaux psychiatriques. C’est très facile de tout ramener à l’argent et de dire « Je n’ai pas l’argent pour le faire ». Mais ce n’est pas de cela qu’il s’agit. Il s’agit bien d’être la source qui crée tout cela, n’est-ce pas ?


			Gary : Oui et c’est la raison pour laquelle tu ne comprenais pas quand je répondais « SOIS » quand tu demandais : « Qu’est-ce que je dois faire ? » Lorsque tu es prêt à être, tu peux demander : « OK. Que faudrait-il pour créer de l’argent parce que j’aimerais que ce projet avance. J’aimerais qu’il avance plus vite, j’aimerais qu’il prenne plus d’ampleur. J’aimerais quelque chose de plus grand. Que faudrait-il pour créer cela ? »


			TS : Lorsque je vois un bijou qui me plaît, je dis : « Je veux ça, merci beaucoup. » Et l’argent arrive. Cela pourrait être aussi facile que cela pour tout le reste.


			Gary : Cela peut être aussi facile que cela avec tout. Pour VT, l’argent est facile. Il ne pense pas que c’est difficile. Il dit : « Oh, l’argent, c’est facile. Il suffit de ça, ça et ça. » Et les autres disent : « Hein ? » Après avoir discuté un jour avec lui pendant vingt minutes, j’ai dit : « Je veux ce qu’il a. Je veux ce genre d’aisance avec l’argent ; je veux pouvoir dire “OK, je fais cela”. »


			TS : N’as-tu pas cette aisance avec l’argent ?


			Gary : Je l’ai, mais j’aimerais l’avoir à un niveau plus élevé que je ne l’ai actuellement. Je veux beaucoup plus d’aisance.


			TS : J’adore ce que tu viens de dire sur « l’avoir à un niveau plus élevé ».


			Gary : Si vous désirez vous créer en tant que source d’un monde différent, vous devez être prêts à fonctionner à un niveau plus élevé que celui de tous les gens qui vous entourent.


			C’est là où vous êtes prêts à être la phénoménance du changement dans le monde. C’est votre disposition à être la phénoménance qui va changer le monde. J’aimerais vous amener à ce que vous vous demandiez :


			« Waouh ! Que pourrais-je faire qui changerait le monde ? » Pas : « Que puis-je faire pour gagner plus d’argent ? » Pas : « Que puis-je faire pour avoir plus de voitures et plus de maisons ? » Pas : « Que puis-je faire pour que les gens ne soient pas en colère ? » Pas « Que puis-je faire pour garantir que l’on survive aujourd’hui ? »


			Qu’est-ce que ça serait si vous étiez réellement prêts à être le cadeau du changement que vous êtes vraiment ?


			Qu’avez-vous rendu de si vital à ne jamais être la source du changement sur la planète Terre qui vous empêche d’accéder à la phénoménance d’être ? Tout cela, fois un dieulliard, allez-vous le détruire et le décréer totalement ? Right and Wrong, Good and Bad, POD and POC, All Nine, Shorts, Boys, and Beyonds.


			Si vous désirez vous créer en tant 
que source d’un monde différent,
vous devez être prêts à fonctionner à un niveau plus élevé que celui de tous les gens qui vous entourent.
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